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NOTICE EXPLICATIVE 

DE LA FEUILLE DE LARCUE 
DE LA CARTE GEOLOGIQUE DETAILLEE DE LA FRANCE 1 

Par W. KILIAN, 

Professeur a la Faculte des Sciences. 

INTRODUCTION 

La partie franc;aise de la feuille de Larche est coupee, du N. 0. 
au S. E., par trois zones tectoniques qui y determinent autant de 
regions distinctes : 

a. Au N. E., un pays de « Schistes lustres ii et de « Pietre verdi >> 

contrastant vivement avec les regions voisines, et appartenant a la 
cc zone du Piemont i>, region de hautes croupes en partie boisees, de 
bassins de reception gazonnes, avec quelques cimes rocheuses plus 
hardies formees de Gabbros, de Serpentines et de roches voisines. A 
cette region appartiennent Ja haute vallee du Guil, les vallees de 
Fontgillarde et de Saint-Veran, la zone des cols de Ja Traversette, de 
Valante, Agnel, etc. 

t La Feuille de Larche de la Carle geologique delaillee de la France au 80.000•, 

publiee en 1904 par le Minislere des TravauK publics, a pour auteurs MM. K1LIAN, 

H.t.11G et ZüacHER. 
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b. Plus au Sud, des chalnes de composition plus complexe d'un 
aspect ruiniforme et denude, riches en talus d'eboulis, qui leur for­
ment une ceinture de desolation, se montrent constituees par les 
assises variees et energiquement plissees du Permien, du Trias, du 
Jurassique et de l'Eogene, avec quelques trainees d'Andesites. Ces 
chaines, clont les axes de plissement sont diriges N. 0.-S. E. avec 
une deviation en hai:onnette, representent Ja continuation, vers le S. 0., 
de la zone axiale du Briarn;onnais clont elles ont la structure en even­
tail complexe ; elles passent, entre le col Mary et le col de Larche, 
sur le territoire italien. 

c. Au S. 0. (vallees de l'Ubayette, de Granges-Communes et de 
Restefond), une zone oudominent les depotseogenes(Flysch), remar­
quable par la presence, au Sud, d'une ligne importante de contacl 

anormal et par quelques pointements de calcaires mesozoiques 
Jamines (col au Sud de l'Enclausette, les Sagnes, etc.). 

d. Au S. 0. de la ligne de discontinuite qui marque le bord de 
Ja masse eog·ene charriee, se montrent des terrains non charries; c' est 
ainsi que dans Je vallon de Restefond, apparaissent ]es assises plis­
sees du substratum « autochtone ,, ; Je Trias et Je Jurassique, a 
facies dauphinois, )es << terres noires Jl des environs de Barcelonnette, 
et, vers Je col de la Cavale, des couches egalement en place, depen­
dant de Ja bordure du massif cristallin du Mercantour. 

La vallee transversale de l'Uhaye traverse en cluse les regions a et. 
b ; celle de l'Ubayette, parallele aux. plis, ~st tout entjere dans les 
assises eogenes de la bande c. 

DESCRIPTION SOMMAIRE DES TERRAINS SEDIMENTAIRES 

ET DES ROCHES ERUPTIVES 

1. - DEPOTS PLEISTOCENES ET REcENTS. 

A Les eboulis sur les pentes (ß) sonl partout tres developpes, 
surtout dans Ja partie mediane de Ja feuille (massifs du Chambeyro.n 
et de Font-Sancte) et sur les flancs de Ja vallee de l'Ubaye„ entre 
Maurin et Serenne. Ils encombrent les hauls vallons (vallon Claus, 
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etc.) et leur donnent un aspect particulierenient desole. Ils sont 
cimenles en breches des pentes (Ab•) en plusieurs points, sur les 
versants e:x.poses au Midi. 

At Des depots de tufs calcaires de formation recente sont fre­
quents dans la region des Schistes lustres (vallee de Fontgillarde; il 
en existe pres du Lauzanier (pied de l'Enclausette). 

Ag' Les eboulis se melent frequemment, dans les hauts vallons, 
aux depo~s morainiques locaiix, clont ils ne peuvent souvent etre 
distingues. 

a2 Les Alluvions modernes sont torrentielles dans les vallees, 
ou elles occupent des etendues restreintes. Dans quelques depres­
sions elevees (Lauzanier), on remarque des depöts tourbeux (tö). 

Aa• De beaux et vastes cönes de dejections, tels que ceux de 
Ceillac et de Meironnes, portent des villages ; l'un d'eux, en voie 
d'accroissement progressif, a partiellement comble Je lac Paroird. 

a' gI Les depöts glaciaires, tous relativement recents et occupant 
le fond des vallees, sont abondants et attribuables au stade le plus 
recent de la derniere glaciation (stade de Gschnitz de M. Penck). 

Dans la vallee de l'Ubayette et pres du Lauzanier, on remarque des 
Moraines topographiques bien conservees qui appartiennent a 
ce meme stade ; elles ont ete indiquees sur Ja carte par un figure 
special ( trait bleu). 

II. - TERRAINS DE LA ZONE DU PlEMO:'iT, 

lt Les Schistes lustres (Calcschistes) presentent le meme type 
que sur la feuille Aiguilles ; ils sont constitues surtout par de la calcite 
associee a du quartz et a des matieres charbonneuses : Jeu1· Couleur 
esl grisatre ou noiratre, parfois brunatre, leur aspect a Ja fois fibreux 
et lustre ; on y trouve accessoirement des mineraux varies (muscovite, 
sericite, ilmenite, rutile, orthose, albite, etc.); des bancs de calcaire 
cristallin noirä.tre s"y intercalent frequemment; des marbres zones et 
phylliteux se rencontrent vers Ja base. Ces schistes, dans lesquels 
M. Franchi a rencontre des Belemnites, et qui passent par la base, 
dans les chaines du versaut italien, a des calcaires a fossiles tria­
siques, sont certainement, pour leur plus grande partie, liasiques ; 
peut-etre. representent-ils aussi des assises plus elevees ; c'est Je 
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cas surtout pour leur division superieure peu distincte et peu 
developpee sur cette feuille et qui possede (au Gondran, pres 
Briarn;on) des caracteres voisins de certains << Flyschs » eogenes. 

lt6 Des schistes verdatres, micaces, gneissiformes ou amphibo­
liques, derivant des Gabbros, alternent (Rache Taillante, l' Aiguillette) 
avec des marbres cristallins gris brunatres ou noiratres, d'apparence 
satinee et parfois phylliteux, semblables a ceux qui accompagnent 
parfois !es schistes lustres, on a designe par (lt6) cet ensemble forme 
de bancs alternants de calcaires et de schistes cristallophylliens qui 
parait resulter du laminage d'assises mesozolques ayant probablement 
subi des intrusions eruptives basiques. (Environs de la Mine de Saint­
Veran, etc.) 

t 3 Cargneules du Trias super1eur, separant frequemment 
les calcaires triasiques des Schistes lustres (eo! Tronchet, etc.) et 
formant une assise peu epaisse ( 2 a 10 metres). 

t, Les calcaires gris a Gyroporelles ne sont developpes que dans 
Ja partie occidentale de Ja zone (Peou Roc, etc.); ils font defaut au 
col du Longet. 

t 11 Calcaires siliceux jaunatres et phylliteux, supportant la serie 
des Schistes lustres aux environs du col de Longet et a J'Hubac du 
Longet. 

rx Au col du Longet, des quartzites phylliteux, des quartzites a 
mica blanc et glaucophane, pas!lant a des micaschistes a sismondine et 
a des (( pseudogneiss n, et supportant en concordance les calcaires 
phylliteux du Trias (t 11), paraissenl correspondre a Ja fois aux quar­
tzites (t111) et au Permo-carbonifere clont ils representeraient un facies 
cristallophyllien. Ils rappellent tres vivement les formations analogues 
de Ja vallee du Pellice (voir feuille Aiguilles), egalement inferieures 
aux Schistes lustres et certainement plus recentes que I' Archeen. Ces 
schistes cristallins contiennent: chlorite, glaucophane, oligiste, micro­
cline, apatite, ilmeni te, rutile; on y remarque des traces de structure 
detritique tres nette ( d'apres M. Termier). 

De nombreuses masses de roches eruptives basiques, connues 
saus Je nom collectif de << Pietre verdi », sont intercalees Je lang des 
zones anticlinales dans les Schistes lustres, au milieu desquels elles 
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forment des sortes d'amandes ou de laccolithes lamines clont le massif 
du Viso est Je plus remarquable exemple. Ces barres rocheuses sont 
alignees N. N. 0.-S. S. E. dans le Haut-Guil. 

Les Gabbros (0) sont tres developpes et gneissiformes au eo! de 
la Traversette et dans le voisinage du Viso (Punta-Gastaldi, Visoulet); 
ils se montrent traverses par des filonnets d'albite et d'epidote, de 
zo'isite, anorthite, prehnite. Les types euphotides, variolites, diabases, 
opbites, passant a des micaschistes a epidote, a zo'isite, a spbene, chlo­
rite, sericite, orthose et quartz, et a des types gneissiformes et schis­
teux varies, zo'isitites, gastaldites, epidotiles, prasinites, amphibolites, 
glaucophanites, schistes a actinote, schistes septentineux, micaschistes 
a gastaldite, schistes chloriteux, gneiss ovarditiques, schistes lawso­
nitiques, sont surtout developpes sur territoire italien ou ils ont 
fait l' objet d' etudes nombreuses. 

cr Des Serpentines, resultant de l'alteration des roches prece­
dentes, forment dans !es Schistes lustres de nombreuses masses clont 
certaines, criblees de filonnets de calcite, veritables ophicalces, sont 
exploitees comme marbres a Maurin, Saint-Veran, etc. On y ren­
contre frequemment de l'arniante, de Ja chrysotile, etc. 

cr0 Dans beaucoup de cas, la transformation des roches basiques 
en serpentine n' est qu'incomplete ; il en resulte une serie de types 
intermediaires representant notamment divers degres d'alteration des 
gabbros, des schistes serpentineux, etc. (Combe Bremond). 

L' alternance de Schistes lustres inferieurs, de marbres calcaires et 
de schistes cristallins ou serpentineux derivant des Gabbros est facile 
a observer dans !es points suivants : 

1. Flane ouest de la montagne de Taillante, au Nord du lac 
Egourgeou, ou des lits de micaschistes et de gabbros alternent a plu­
sieurs reprises, lit par lit, avec des Scbistes lustres et des dalles 
calcaires ; • 

2. Non loin du eo! de Valante, 1t droite du vallon, a environ 
800 metres en aval de la source du Guil; 

3. Pres de !'Alpe de Medille (en montant de l'Echalp vers cette 
localite) ou des marbres cristallins sont coupes de bancs de gabbros 
lamines; pres du eo! Vieux, de petils aflleurements de serpentine se 
montrenl au milieu de Schistes lustres. D'innombrables pointements 

('') 
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serpentineux ou gabbroi:ques, generalement en relations avec !es 
portions calcaires (marbreuses) des Schistes lustres, se montrent encore 
aux environs du col Agncl et dans Ja vallee de Fontgillarde, sur Je 
flanc S. E. de cette vallee; sur son flanc N. 0., ils sont plus rares; 
leur allure est celle d' u amandes ll interstratifiees dans !es schistes. 

Des Gites metallifäres cuivreux (Erubescite, Chalkopyrite) 
s' observent au contact des Schistes lustres et des roches vertes; l'un 
d'eux a fait et fait encore l'objet d'une exploitation pres de Saint­
Veran. 

lll. ·- TERRAl~S DE LA ZO;'i!E DU ßRL\~«;;ONNAlS. 

m 11_111 Les Gres d' Annot, grisätres, calcareo-siliceux, prenant 
une Leinte d'un brun rose par alteration, contiennent, pres du Lauza­
nier. des Conglomera ts a galets granitiques (granites du 
Mercantour); ils constituent un facies special localise au sommet de 
l'eogene (oligocene ?) dans la region ouest, mais qui semble descendre 
plus bas dans Je voisinage du Mercantour. 

e:1c Un Flysch noir argilo-schisteux (col de Mirandol) forme une 
masse epaisse et homogene qui correspond probablement a une partie 
de l'Eocene superieur et supporte les gres d'Annot dans les environs 
de Saint-Paul. 

e3
b Le Flysch a Helmintho!des, forme de calcaires greseux alter­

nant avec des schistes ardoisiers bleuätres et des plaquettes calcaires a 
Helminthoidea labyrinthica et Chondrites Tar9ionii, presente une 
grande epaisseur, notamment dans la vallee de l'Ubayette. On y voit 
des schistes rouges et verts (Sv) papyraces, formant des interca­
lations vers Ja partie superieure, notamment dans la chaine frontiere 
de l'Enclausette. 

e2
-
3 Des schistes tres calcaires et des calcaires schisteux en pla­

quettes d'un gris jaunatre (200 metres, col de Ja Gippiera), tres 
lamines et en partie subcristallins, constituent, dans cette region, Ja 
base de la serie tertiaire. 

e3 On a reuni pour une meme teinte, dans certains synclinaux, des 
schistes calcaires, des couches argilo-schisteuses noiratres, des marnes 
bariolees papyracees et quelques bancs greseux qui representent les 
diverses assises de l'Eocene. 
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EJ On a distingue par une teinte speciale des schisles luisanls et 
des calcaires et schistes marbreux en plaquettes a Foraminiferes 
(Globigerina, Pulvinulina, etc.) qui separent frequemment les schistes 
( e 2·

3
) des calcaires du J urassique superieur, et don t l' age precis n' est 

point encore definitivement etabli. 

J 8
•
1
• Le Jurassique superieur debute frequemment par une 

breche a ciment rougeatre; il comprend des marbres roses ou ver­
datres amygdalaires (marbres de Guillestre), passant a de gros bancs 
( I0-12 metres) de caJcaires cristallins bJancs, verdalres, noiratres Oll 

violaces (corniche superieure du Brec de Chambeyron), a des calcaires 
bJeuatres siliceux a patine jaune et a des schistes rouges Oll verdatres 
(Aiguilles de Chambeyron). Cette assise, facilement reconnaissable, 
est tres constante dans la region. Elle passe egalement a des pla­
quettes marbreuses a Globigerines (visibles au microscope). On y 
trouve des Belemnites plales (Duvalia), des Ammonites indetermina­
bles et l' Aptychus punctatus Voltz. 

Au Sud de l'Argentera, sur territoire italien, il exisle des calcaires 
zoogenes ( Ellipsactinia, etc.) contenant une riche faune decrite par 
M. Portis et representant un facies recifal du J urassique superieur. 
Ces calcaires aflleurent le long d'une ligne de contact anormal, sur 
le bord sud d'une masse de Flysch charrie. Les pointements cal­
caires des Sagnes, du pied de l'Enclausette, etc., appartiennent ega­
lement au Malm. 

Jm Le Dogger a facies briarn;onnais est represente par une assise 
de calcaires noirs, riebe en debris de Bivalves et d"Echinodermes et 
renfermant des Foraminiferes du groupe des Orbitolines ainsi que de 
nombreux fragments a structure organisee. 

On y a rencontre: Aptychus sp., Alectryonia costata Sow. sp. (abon­
dante et caracteristique), Ceromya sp., Mytilussp., Rhynchonella aß'. 
concinna Sow., Cidaris Koechtini Cott. (Lac des Neuf-Couleurs pres 
Serenne, source du Rioubel, N. E. de Fouillouse), c'est-a-dire une 
faune neritique, nettement bathonienne. 

l Le Lias 8. facies brian9onnais comprend de gros bancs de 
breche calcaire (breche du Telegraphe) (Tete de Sautron, Rocc-..a 
Blancia,N. E. de Fouillouse,etc.,etc.), ainsi que des calcairesnoirs 
a debris de Pelecypodes et Belemnites (Ouest de Ja Tete-de-Villadel, 
vallon de Rouchouze), tres caraeteristiques. 
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Jlv L'echelle reduite de Ja carte n'a pas permis en beaucoup de 
cas de distinguer, dans les synclinaux etroits, Je Lias, Je Dogger et Je 
Malm a facies briarn;onnais qui ont. alors, ete representes par une 
teinte comprehensive unique. 

t 3 Des gypses et, plus souvent, des cargneules, forment un 
niveau assez constant au sornmet du Trias ; leur epaisseur est peu 
considerable. 

t 11 Oalcaires gris cendre, siliceux, ruiniformes a Encrinus lilii­
formis (Peou Roc) et Diplopores. parsernes souvent de rnouchetures 
siJiceuses bJanches, parfois brechoi:des Oll d'un aspect rnoire, a slruc­
ture finernent rnais entierernent cristalline. Ils forrnent de grands mas­
sifs (Font-Sancte, elc.) aux vastes talus d'eboulis et donnent a la 
contree un caractere tres particuJier. M. Franchi y a distingue plu­
sieurs subdivisions dans la region italienne. 

t/!!t,3 Des gypses puissanls envahissent, au Nord de Ceillac, une 
bonne porlion du Trias et representent en partie un facies lateral des 
calcaires t,. 

t 11c Oargneules infärieures separant (Tesla di Cialancion) la 
rnasse des calcaires t, des quartzites sous-jacents ; elles sont frequem­
ment accornpagnees de schistes siliceux qui les rempJacent parfois. 

tm Les quartzites du Trias infärieur ont Jeur type habitueJ, sac­
charoi:de. d 'un blanc jaunatre. avec parties verdä.tres, grisatres, 
rosees, etc.' leur epaisseur depasse parfois 100 metres. 

tlll-IV A la base, les quartzites passent a des poudingues sursili­
ceux a petits galets de quartz rose et verdatre sernblables a ceux de 
Moutiers-en-Tarentaise, du Veyer (Queyras), des environs de Brian­
i;:on, et qui paraissent representer l' extreme base du Trias. 

t,. 2 Des conglomerats ä. galets de quartz, associes a des 
schistes lie-de-vin et verdatres et des gres violaces rappelant le verru­
cauo (sernifite) du canton de Glaris, aflleurent a Ja Blachere (Haute­
Ubaye) et dans Je vallon d'Oronaye. 

a Des roches eruptives microlithiques lam.i.nees et decomposees 
(porphyrites des auteurs)' pouvant etre rapporlees a des Andesites 
et a des DacitE!S (d'apres M. Termier) forment dans quelques anti­
clinaux, au-dessous ou dans Ja portion inferieure du Trias, de puis­
santes intercalations schisteuses. C'est ainsi que les porphyrites 
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angitiques a lawsonite verdatres ou violacees, formant une bande pres 
du col de Marinet, et que les porphyrites decomposees (porphyres) 
du vallon d'Oronaye se continuent sur territoire italien. 

IV. - TERRAINS DE LA ZONE A FACIES DAUPHINOIS. 

(-Portion S. 0. de la feuille et de la bordure du Mercantour.) 

m11_111 Gras d' Annot (voir plus haut), a conglomerats granitiques. 

e~-3 Au Lauzanier, ce sont des schistes papyraces et des calcaires 
gris a petites Nummulites qui reposent sur Je substratum mesozoi'que. 

On peut les suivre en Italie vers Bersezio. 

C8
"
6 Au Lauzanier, pres du col de Ja Cavale, des calcaires gris 

siliceux, finement cristallins, mouchetes de silice, ont fourni des 
Spongiaires; on a trouve dans Jes memes bancs, sur territoire italien, 
des Hippurites ( Hipp. Moulinsi d'Homb. Firm.) du Santonien. Ils 
appartiennent probablement a Ja meme formation que ]es calcaires 
analogues a Acteonelles du col Dei Mulo (ltalie). 

J~ Puissante serie de schistes noirs calcareo-marneux continuant, 
au S. 0. de Ja feuille, les « Terres noires » des environs de Barce­
lonnette (voir feuilles Gap et Digne), ou elles representent le Batho­
nien superieur, Je Callovien et l'Oxfordien. Ils se developpent aux 
environs de Jausiers et de la Chalanette ainsi qu'au debouche du val­
Jon de Granges-Communes. 

J 11-1v Calcaires marneux noirs, conlenanl, sur Ja feuille de Gap, des 
ammonites (Morphoceras sp., Lytoceras tripartitum Rasp., etc.) du 
Jurassique moyen. 

l '"3 
h La division superieu re schisteuse et Ja division inferieure 

(Lias caJcaire) (1 ~-3 a) du Lias a facies dauphinois ne sont represcn­
tees que dans la region situee au Sud de Jausiers ; elles y presentent 
des caracteres identiques a ceux qu' eil es ont sur les feuilles Gap et 
Digne. 

1, Le Rhetien se presenle dans Je vallon de Terres-Pleines sous Ja 
forme de petits bancs calcaires noirs jaunissant a l'air avec Avicula 
contorla Porti. et de nombreux petits Bivalves et Gastropodes formant 
une lumachelle grise a Ostrea sublamellosa Dunk. 
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t3 Gypses, cargneules et argilolithes verts ou Jie-de-vin du 
Trias superieur, formant deux bandes anticlinales entre Jes vallons de 
Terres-Pleines et de Restefond. 

HISTOIRE GEOLOGIQUE DE LA REGION ET TECTONI,QUE 

a. Region N. E. ou de la zone du Piemont. - Un Permo-carbonifere 
metamorphique ( cristallophyllien) au col du Longet, supporte, en 
concordance, un Trias, tanlot assez reduit en epaisseur et caJcareo­
phylliteux, tantöt (sur les confins de Ja zone suivante) assez puissant 
et calcaire, que surrnon te Ja puissante serie des cc Schistes lustres », 

cc facies comprehensif » correspondant surtout au Lias, mais dont la 
Jimite superieure n' est pas connue. Ces schistes correspondent a un 
depöt de geosynclinal ayant subi des actions metamorphiques ; ils 
presentent de nombreuses intercalations amygdalaires de roches cris­
tallines basiques (gabbros, eupholiles, diabases) et de micaschistes, 
amphibolites, prasini tes, etc., en derivant. Ces roches sont partiel­
lement transformees en Serpentine. Leur age est au moins mesozolque 
et anterieur au Flysch eogene ou plusieurs d'entre elles se sont ren­
contrees en gaJets dans Je Brianc;onnais. Cet ensemble e~t uniforme­
ment plisse en plis isoclinaux deverses vers Je N. E. par les mouve­
men ts ultimes de Ja periode neogene (plissemen ts alpins). 

b. Region mediane ou de la zone du Brian9onnais. - La serie des 
depöts est concordante du Permien au Jurassique superieur avec 
niveaux de conglomerals (verrucano) et de quartzites dans Je Permien 
et le Trias inferieur, cargneules et gypses dans le Trias, brecbes dans 
Je Lias et le Jurassique superieur. Le facies cc Schistes lustres '' 
apparait deja localement (Maurin) dans celte zone au-dessus des 
calcaires triasiques, attestant ainsi sa liaison avec ceux du Piemont et 
empechant d'y voir une nappe de charriage independante. - Traces 
de transgression a Ja base du Malm. - Presence du Cretace dou­
teuse. - Serie eogene d' abord calcareo-schisteuse se terminant par 
des assises argiJeuses et greseuses. - lntercalations de roches erup­
tives microlithiques (andesites ?) a Ja base du Trias. - Continuanl 
vers Je S. E.,. la zone axiale du Brianc;onnais, cet ensemble, energi­
quement plisse, forme un faisceau N. 0.-S. E. puis s'inflechit vers 
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le S. S. E. a partir du massif de Chambeyron; ce faisceau comprend 
des plis orien taux deverses vers le N. E. et l' Est, puis une zone de 
plis droits et serres (La Saume, Panestrel, Aiguille de Chambeyron, 
Rocca-Blancia, Tele de Saulron, Tele de Moyse) correspondant a 
Ja region axiale Jegerement deformee de J'eventail; enfin, des plis 
occidentaux, resles de nappes empilees et reployees qui se ratlachent 
au N. 0. aux « nappes n des environs de Guillestre (feuille de Gap) 
et a celle du Briarn;onnais; les racines de ces nappes sont a chercher 
dans les pJis droits que nous venons de citer. L'etTort qui a prodpit ces 
dislocations est posteogene. Cette slruclure se simplifie au S. E. 
(Vyraisse, Oronaye). 

c. Region du S. 0. ou de la zone du Flysch. - Cette bande continue 
au S. E. de Ja Durance la zone du Flysch de i'Embrunais; charriee 
comme cette derniere sur son bord externe, eile est chevauchee par 
Ja precedente et comprend une puissante serie isoclinaJe eogene avec 
quelques noyaux anticlinaux mesozoiques etires, sortes de 
« cicatrices n clont Jes principaJes se coordonnent Je long d'une impor­
tante ligne de contact anormal (l'Hubac, Jes Sagnes, Sud du 
col de PeJouze, Nord du Lauzanier, col de Bail-1' Argentera), qui 
se poursuit sur Ja feuille de Gap. 

d. Au Sud de cette Jigne de refouJement apparaissent Jes plis autoch­
tones de Terres-PJeines (coin S. 0. de Ja feuille) (Jurassique a facies 
dauphinois] et, pres du Lauzanier, les depots de bordure du massif du 
Mercantour. 

CULTURES, VEGETATION, NIVEAUX AQUIFERES 

Dans la portion N. E. (bassin du GuiJ, Haute-Ubaye en amont de 
Maurin) ou predominent les Schistes lustres : vastes paturages ; Jes 
pentes införieures portent de beaux bois de meJezes. La partie mediane 
(bassin de Ja Haute-Ubaye entre Maurin et Serenne), est tres rocheuse, 
peu boisee, riche en talus d'eboulis ; au Sud de Saint-Paul et de 
l'Ubayette, les parties införieures portent des bois de melezes, surtout 
a l'Hubac, mais se montrent ravinees et souvent denudees ; beaux 
paturages alpestres dans le cirque de Lauzanier. Les vallees sont 
encombrees de cones de dejections en aval de Maurin sur l'Ubaye 
et de Lar_che sur l'Ubayette. On y a etabli des champ.s cie seigJ_eju_squ'a 
une altitude assez elevee. 
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Les sources sourdent principalement a la base des talus d'eboulis et 
des depots glaciaires. Sur le flanc nord des Aiguilles de Chambeyron 
se trouvent !es Glaciers de Marinet (en voie de reduction rapide), !es 
plus meridionaux des Alpes frarn;aises. 

DOCUMENTS ET TRAVAUX CONSULTES 

Noteset Memoires de MM. Barelti, Marcel Bertrand, Leon Bertrand, 
de Cessole, Douville, Ferrari, Franchi, Gastaldi, Godefroy, Goret, 
Haug. W Kilian. Ch. Lory, Mattirolo, Novarese, Portis, Sacco, 
Stella, Sismonda, de Stefano, de Saporla, P. Termier, Virgilio, Zac­
cagna. 

Renseignements inedits de MM. F. Arnaud, Duparc, Franchi. Ern. 
Haug, W. Kilian, Michel-Levy, Nel. P Termier, Ph. Zürcher. 

il&illillliiii 

Exlrait des Annales de l'Universite de Grenoble, Tome XVII, no 1, 1905. 
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